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les horreurs de la mort physique, Il est mangé sans êtr< 
consommé, Il est distribué sans être partagé. Brci. 
"il y a dans la messe autant de mystères qu'il y a dé­
gouttes d'eau dans la mer, de grains de poussières dan- 
l'air, et d’anges dans le ciel."

Sagesse de Dieu! Comment ne la louerions-nous pas ? 
La Sainte Messe produit Jésus qui veut se faire la vic­
time, le compagnon, la nourriture des âmes, afin de sa­
tisfaire complètement le besoin le plus impérieux du 
cœur de Dieu et de celui de l'homme: celui d’être liés 
ensemble et unis indissolublement, atteignant ainsi 
à son degré le plus parfait, la signification du mot reli­
gion!

Amour de Dieu! Comment ne le chanterions-nous pas ? 
A l’autel, votre amour pour nous vit à force d’excès : 
amor excessibus vivit; car Vous y épuisez toutes les res­
sources de votre Cœur infiniment puissant, et les pou­
voirs de votre Puissance infiniment amoureuse. Vou- 
n’avez reculé devant aucune humiliation, afin de mieux 
Vous mettre à la disposition de chacun de nous ; 
Vous multipliez et les moments et les lieux de votre pré­
sence et de votre immolation, pour que tous en bénéficient ; 
nul homme, même le plus petit, n’est d’un accès plus 
facile que Vous. Ah! c’est bien le cas de dire que si le 
25 mars eût lieu votre Incarnation, car Vous êtes alors 
devenu le Verbe fait chair; à la messe, tous les jours, 
çt à chaque seconde du jour, sur les deux hémisphères, 
“fit incordiatio Dei”, Vous vous faites cœur, Vous vous 
faites amour!

M. DE VlLLIERS

Mon Dieu, je crois en vous, je me confie en vous et 
je veux, dans toutes mes actions, vous préférer à tout.


